
 Cher ami (e),  

 

 Je vous souhaite la bienvenue sur la page de l’Initiative Chrétienne de Lutte 

contre l’Alcoolisme au Tchad !  

 Je suis Mardochée Nadoumngar, Pasteur assistant à l’Assemblée Chrétienne 

« la Bonne Nouvelle » ici à Ndjaméma au Tchad (Afrique Centrale). Je suis marié à 

Ruth Doumdjé nous avons 5 enfants dont 4 garçons et une fille avec deux petits-

enfants. J’ai servi pendant plusieurs années comme Directeur de l’Ecole Supérieure de 

Théologie Evangélique Shalom (ESTES), aujourd’hui FATES ; et depuis Octobre 

2014, je travaille avec quelques Institutions théologiques en Afrique Francophone pour 

le compte d’Overseas Council, une organisation Chrétienne basée aux Etats-Unis. 

 

Il m'a semblé urgent de faire créer ce site à l’attention de tous et 

particulièrement à l’attention de mes compatriotes tchadiennes et tchadiens pour attirer 

notre attention sur le danger de l’alcoolisme qui affaiblit une grande partie de notre 

population et qui peut conduire notre pays à la ruine si nous ne faisons pas attention.  

Une telle motivation fait suite à mon travail de thèse de doctorat en théologie 

sur Mobiliser l'Église Tchadienne à Comprendre et Traiter l'Alcoolisme (2012). En 

fait, ces derniers temps je suis étonné et même choqué – et je crois que c'est le constat 

de plusieurs. Oui, je suis choqué par l'allure avec laquelle les Tchadiens consomment 

de l'alcool. Hommes et femmes, vieillards et jeunes gens. Vous n'avez qu'à sortir dans 

nos rues les après-midi et voir comment les bars et les cabarets sont envahis par une 

bonne partie de la population qui s'installent des heures et des heures en train de boire. 

Il est vrai que chacun a ses raisons de boire mais les conséquences d'une 

consommation abusive de l'alcool sont néfastes. La personne qui continue de prendre 

de l'alcool devient alcoolique; c'est-à-dire que l'alcool le domine et le contrôle. 

L'alcool lui arrache une grande partie de son salaire, de sa récolte et de ses biens. Il 

devient dépendant de l'alcool; c'est-à-dire sans alcool il se sent mal; avec l'alcool il 

retrouve son équilibre. Il doit absolument boire de l'alcool avant d'entreprendre une 

action. Plus il boit, plus il se détruit physiquement et psychologiquement. L'alcool le 

conduit progressivement à la mort s'il ne se ressaisit pas. 

Les conséquences de l'alcoolisme affectent aussi la famille de l'alcoolique. Il y a  

violence sur les membres de la famille; et surtout les besoins de première nécessité 

comme repas, habillement, scolarité des enfants, soins médicaux etc. ne sont pas pris 

en charge parce que toutes les ressources sont détruites par l'alcool. 

La société aussi, qu'elle le veuille ou pas, subit les conséquences de 

l'alcoolisme: violence, accidents de travail, accidents de circulation, vol, viol de 

femmes et de filles avec leur corollaire de maladies sexuellement transmissibles. 

La Bible dit que celui qui aime l'alcool s'appauvrit et finira par porter de 

haillons (Proverbes 23:21). Mais plus que cela, la Bible déclare que les ivrognes 

n'hériteront pas le royaume de Dieu (1 Corinthiens 6:10). L'alcoolisme est donc un 

péché qui ferme les portes du ciel à celui ou celle qui le pratique. 

Souvent l'alcoolique est détesté et rejeté par sa famille et par la société. Il est 

considéré comme celui qui refuse de changer de comportement. On lui dit de ne pas 



boire mais il continue de boire. On est fatigué de lui et on le laisse à son triste sort. Et 

lui-même, portant le poids de sa culpabilité, continue à boire de l'alcool pour 

dissimuler ses problèmes. Apparemment, on croit que pour une telle personne il n'y a 

pas d'espoir. 

Mais nous, nous disons qu'il y a de l'espoir. Une telle personne peut être 

transformée par une puissance qui est supérieure à celle de l'alcool. C'est là que nous 

trouvons nécessaire de mobiliser l'Église Tchadienne à comprendre et traiter 

l'alcoolisme. Il s'agit de former les pasteurs et responsables de l'Église à comprendre 

pourquoi les gens boivent, quelles sont les attitudes positives à adopter quand on est en 

face d'un alcoolique pour pouvoir le disposer à nous écouter. Ainsi on peut le conduire 

progressivement à Jésus-Christ.  

Mon approche est chrétienne et centrée sur Jésus-Christ le Fils de Dieu qui a la 

puissance de libérer l'homme et la femme, le vieillard comme le jeune de l'esclavage 

de l'alcool. Car Jésus lui-même a dit: «Si donc le Fils vous affranchit, vous serez 

réellement libres» (Jean 8:36). 

Je crois que « l’union fait la force » et j’en appelle aux hommes, aux femmes et 

jeunes gens de bonne volonté de nous donner la main d’association dans cette lutte 

contre l’alcoolisme. Je crois aussi que par la grâce de Dieu, nos efforts conjugués  

produiront un impact positif sur nos compatriotes et pourquoi pas sur d'autres 

personnes au-delà de nos frontières géographiques!  

 

Que Dieu nous vienne en aide et que seul son nom soit glorifié! 

 

       Pasteur Mardochée NADOUMNGAR 

       Coordinateur National de l’ICLAT 

 
 


